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i OMME nul Armittice ni Accord 
1e confirme le repos de ta Sri- 
fon, de petites Expéditions, 
dont les Moagafins de VEnnemi 
four ordinziruvment Pobjet, Pin- 
terrompent quelguefois. Le 
Genéral d'Arnaud a tente , ces 
BOUrs derniers, unc Cntreprife de ce gen- 
€, qui aété couronnée Cun heureux fuc- 
ès, La Brigade de ce Génér-l s'eft por- 
Rie, le or. de ce Mois , dans le Riviere du 
p-evant , {ur Chia ari & Scftri, ‘a enlé- 
é aux dutric tiens tort le Grän qui fe 
KOUVoit dans ce dernier endroit, & fait 
Rie trentaine de Prifonniers, — Meis, fi 
a Guerre neft pas entièrement éteinte dans 
Ros Contrées, ja Contegion Peft bien moins 
greore : Cotle-ci-continus À exercer fes 
Uages fur le Perritoire Ligurtens & fes 
F'Ogrês dans natre Ville ont Comimandé des 
Précautions extraordinaires pour lempé 

her de s'étendre davanta e dermi le P k 
SPC: la demand a 
nde des Adminiftrateurs des Hó- 
Vernêement vient de défigner 
€ un local pour tes Matades 
vi ‘donner auflì des Succur- 
lospice de Gênes, où il fe 


À s. Les Malade 
foignés dans les Hopi- 



















On 
âles au grand 
Brouve dejà 15 
d-'8uriens feront 
AUX auxiliaires, 


Ph STRASBOURG, le rr. 
| 5 Gendeer 5 les Prépararifs » que font 
sampans ja Pour l'ouverture de 
ka deren € Commencera plutôt qu'on 
Aa En ‚La Concentration des Trou- 
queldues points Principaux , en 
ivirons de cette Ville 


Articulier dans les ei 
SeRhinferd; arrivée de nouveaux Ren- 
ES me il fe trouve quelques 
a 8 Cofps Auxilinire ‘Sui e; 
Poeme dane Hoi de Sorde he 
p. Scoúp B e; | abön Mee Fuccédant tout. 
Brant 2 difette qui réphoit dans les 
dée renee, tout femble confirmer 
Are iN ue e Général en chef Moreau Pré- 
£8 LTOupes à reprendre Toffenive & 
Paller de nouveau le Rhin 
Ce, Pop sattendoit à Bus 


Févries, 


ha 


1d 


4 @t-hier, a 


à quelque mouvement très-proen in de 
Armée, fur ce que ie Citoyen Duroc ve- 
noit d'y arriver au Quertier- Général avec 


des Depeches du Gouvernement, & qu'aus- 


ft-tôr les Troupes, cantonnées dans cette 
Ville, fe rafTemblèrent' fous les Armes. Ce 
qui pourroit en effet faire preécipiter ùne 
attaque de la part des Généraux Arargois, 
c'elt qu’ils n'ignorent pas, que les prépu- 


rarifs de Guerre fe preflent avec vac gran- 


de activité dans les Etzts de t'Empereurs 
que les Armées Autrichtennes regoivent 
continuellement de nouveaux Renforts; & 
que les Cercies de VEwpire, von comprfs 
dans Ìa Neurtraiied Prufienne, s'occupent 
avec zèle de la levée deleurs Contingens & 
de organifacion des Miliciens dllemauds. — 
Le Giönérai Sainte - Suzanne vient de pren- 
dre le Commandement de Afayence & de 
toutes les Troupes, qui fe trouvent dans 
les environs de cette Place: La Légion 
Polsnoife, formte à Phalzbourg & qui eft 
presque complette, devra en fairy partie, 

ENTRAIT des Nouvelles de Parts jus- 

qu'au 28. Pluviole (17. Ferrier, ) 

s Tandis que les deux Chambres Légis- 
latives s'oceupent du Projet de Loi fur la 
Divifion Territoriale & r Adminikratión in- 
térieure de la France, aint que de’ Cubiiffe. 
ment d'ORrofs Municipaux peur Ventrcrien 
des Hospices, ìl vient d'Cure fourni enco- 
re de nouvelies matières à leurs debuts & à 
leur déiibtration, Deux nuuveaux Projeis 
três-importans (ont propotés.parle Gouver- 
Bement: Le premie, qui eft ‚une Houvelle 
Mefure de Finance, a été préfeutt avant- 
hier au Corps- Legifarif ; te fecond, qut 
Jerme la Lifte des Emigrés, Va &tE bier. 

oiei d'ebord la teneur du dernier Projet, 
Cunlittanc en 7. Articles, ” 

AR rp. L. Les Individus, confidérés comme 
Emiurés avant le 4. Nivofe an. (as. Décem- 
bre 1-99, ) époqúe de la mifc en ativiré de- 
PA8e Conflitutienmel, ne pouvant invoqguerle 
Dräic Civil des Pranrois, demeureat foumis 
aux Loix fur VE migration. 

II. Ges Indivicu, font: te. Ceux qui, in- 
ferits Fur des Littes d°lbmigrés vant le 4. Ni- 
vofe , ne font poinc rayés detinmnivement, 
20; Ceux contre iesquels il exiftoit à la meme 


Epoque des Arrltés, foit du Divetoire- Exé- 
cutif ‚ foit des Adminittracions Centrales, qui 
ordonnoient linfcription de fcurs noms fur 
lacLifte-des Brsigrds, bourvu.que Fes dits Ar- 
TÜtés aient été publiés ou fuivis du Séqucttre 
ou de la Verte des-Biens. Oe Eet 
IN. Tourladividu, qui fe feroit abfenté de 
France depuis la mife en adivitdde V'A8e Con- 
ftituuonnel, ou quis'en abfenteroit à l'avenir, 
nfi point Joum:s aux Loix fur PEmigration, 
=: IV, Ceux gui desormais feront prévenus 
d'avoir Gmigre avant le p. Zivafvs & qui ne 
Cont pas compris dansles dispofiurons del’ Ar- 
ticle Il, ferone jugés par les Frihunaux Cri- 
„gincts ordingires. E 
‚… V. Dans le cas de l'Àrticle précédent, le 
Counumitlaire , rempliffant les Fonétions d’Ac- 
“cufuteur public, fera chargé feul, comme Of- 
‘ficier de Police Tudîciaire & Directeur de Ju- 
ry. de In ponrtuite & inftru&ion du Déht, 
fur lequel il fera prononcó par des furés fpé- 
zciaex d'accutwion & de meement. 
sVb. ba fruie Quertiog loumife gux Jurés de 
Huement,fera: Le’ dlecufd efl il coupible dE- 
MEEEGEid : 
VIE Sil Accuféeft déclaré coupable „la con- 
fiscetian, ordonnée par l'Articte Xen. de Ta 
Conftivarion, n'auta d'effert fur tes Biens des 
Condamnés qu’après diftraction préalablement 
faite des.AJurits de la emme & des autres 
Créarciers, & en.cutre d'un tiers en nature 
fur la tocalatg des Bseus libres du Condamnés 
quotité , àtaguelle demeurent fixés Fes- droits 
naturels des Fnfans @® Descendans, quel que 
Yoit leur nombre. i 
Quant À Vautre Proiet préfenté, le 
grand befoin d'Argent, dans lequel Ia ten- 
teur de la renirde des Contributions & des 
autres valeurs, déttinges au fervice de lan- 
hee courante, lift toujours le Gouverne- 
mèt, lui a fait concevoir un nouveau 
Moyen extraordinaire de fe procurer des 
Fonds. Ce moyen, que le Premier Con/u/ 
vient de propofer, eft dans des Cautinnne- 
mens à exiger dès Emplovés à là Régie de 
PEnrégitvenent @ des Domaines, à la Lo- 
terie National, aux Pofles @ aux  Doua- 
hes, ainft que des Nötaires, ” 
, Le montant des Cautionnemens, qu'on 
demande des Diretteurs, Aäminiftrateurs &c: 
des dits Services publics , eft fixé, dans le 
Rrojet, à 9. Millions à-répartir parmi eux; & 
les Notaires font impofés à différentes Som- 
mes, depuis goo, jusqu'à 6ooo. Francs, feion 
Vapportunité & la population.des Communce 
aù: ils réfmlent foir à la Campagne ou dans: 
Jes Villes. Ces Capitanx-devront être verfgs, 
par les Fondjopnaires actuels an ‘Préfor. pu-: 
blic, un mois après la pnblicamon-de la Loi, 
um quarten Vuemtnaire , & le furplus en frais 
Obligations d'égates portions , payables de trois; 
eu trois-mois5 & les Fonds, queen proviondront 
fezout. & la: dispofwionu da. Gauuernemenl 
gour être emplovés aux, Depenfàs de lan. «: 


per rapportaà ceci. *” qua compu de 
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L'Argent donné en cautwon porter jk 
raifon de 5. pour-cent par an; 5: 4 
cas de vacance. par mort ou ati 
Caurionnemenr du houyeau Tula 
au rembourfement de celuisle Fon Prédé 
Pour ce qui regarde le vérgoabie bats 4, f 
naturellement avoir tout Cauctoanedhe 

qui ctt-d'offrir ne garantie, foit à Ë 
aux Particutiers, contre les abus quê 
mes publics, quiont le-maniement des 
de ia Nation eu d'ludsvidus, pourrolë, 
mettre dans leurs tonctiens ; le i’rojet 


„, it fera fait un Wonds de 2,502,392. 
„qui feronc deftings claque année 
bliffement du principal des Caucio', 
dans la Caiffe d'amortifement , &-39 
Vamoruttement de Ie Dette publiqu* 
‚… Mais om voit bien, que Île pré’ 
principal motif de la demande pré 
Cautionneumeus et d'ebrenir les V4 
plus promptement rentrant & disp 
pour faire face aux. befoins journäg 
urgens del'Etax. Le Confeiiler -d'Hf 
fermont , préfentant avant- lier le Pi 
Loi en queftion au Corps -Lésiparifs 
expofant la néceflie au nom du GM 
ment , donna, pour dernigre rciton sj 
„, celui-ci n'avoit pas trouvé de % 
„ moyen, pour fe pracurer fans éh 
‚‚ Fouds néceffaires. * Cet Orateur AR 
précéder cet aveu d'un tableau de 
des Revenus Nationaux , & des oblo 
empèchoientd'y remedier: Il eft IA 
de conferver cette partie de fon Dii 
pour la connoiflance de Véret cêUf 
République Frasoife „aus le, poi keg : 
des Finances &.du.Crédit public 16,18 
propofuns de l'interer waus le Supplef 
„… L'acceptation de lit vouvelle Ci 
tion, qui acte nouifige d'äbord UE 
mières Autorités à Pasis, doit I'U] 
tenant par les Adminiftrarions Murf 
à tout le Peuple Erangois. Le Mij 
Flntgrieur. a depèchg a ceteffet, €! 
23-du courant Ids Cifculaires néCh 
avee Ies Pièces à proclamer & „fcb 
toutes les Communes, Ces Piècesg 
Rapport du Minittre fur le réfukat à 
tes (fuféré daus notre Gazet F7 
aves le Projer d'Arrété yv joint & 
fe.18. de ce mois par les Con/uds s Sk 
la Broclemarion fuiyaate des dert} 


an 
bd 


certe, meme date. 
‘Parris le-18: Pluvinfe, an 8. df 
bligue une % indivifible.. À 
PK OCLA MA rror 
va Les Confuls de la Röpurligge <t 
wild de ladriiedens. de to Oi de 
Zi PERL LE widdn Fe“ Zoar’ ha: Cors 



























Prilentde au Peuple Frangois ; afrrès avoir en- 
Std de Rapport au Minillre de le juihes. de 
| larérieur » de la Guerre, @ de Ìa Marine: 
Zoclament le réfultat des Votes Emis Par les 
Croes Prangots A Pas Conftiutomet 
ROD douze- mille cinq-ceats 
eux ont reje ANS) JEE SCENE JDA IE: 
Jeltes trois mrillions onze- mille 
Ept ort acteptd la Conititution, ”* 

Le Premier-Conful, CSigné) BONAPARTE, 
» L'Arrerd des Con/uts, envoyé avec. la 
Foclamerion ei-deffus dens les Béparte- 
| kid andong à cette oecafion une Féze 
f de 4 € „ confacrée àl enjon des-Citoyens, 
tan ln. eft fixée àla Décade, qui 
dn E, , pacifieation des Départe- 
sd Ek & uit. Cette heureufe épogue 
Ae es Prangois-porote toujours très - pro- 
he qligu on. foit depuis quelques 
ts Nouvelles suthentigues fur les 

O8tts ultérieurs de ta Pacineation, ° 

EX TRAIT des Nouvelles de Paris 

44 29. Pluviofe (15. Pévrier.) 

en Les Négoeiatiuns » qu'on efpéroit voir 
dn le Chef de Crouans, Lrortd, 
rk Pu tre Entamtes, ou elles ont 
in Been auf - LOC: H peroit certein du 
a Bene Ee hoftilirgs n'ont pas discot- 
Ee Rs, dè la Normandie, 
es Armes à la mein qu'on a 


Du! u dé Rent 3 
. Cider Gj: E : : 
RE diviroi r ur ce point la querelle , aui 


Û nelure don C'eftee qu'on peut 

ac le Comme hrteideffous , adreftë hier 
ë hl 3 á “ 

ienie _C ndant en chef de Paris au 


E Plus gs it contient les Nouvcites 
a bi Pour les Zfureés, que -Be- 
JugCes dignes d'être Commuuiquges 
„Par-un- Confeiller- HEzar au 


EFE 
8 a E, Gerd al Divifionnaire . Com- 
en chef la Diviton, au Citoyen 
Es Premier-Conful de ta 

B Francoife. dit Qrartiar 
| d » le 28. Pluviofe , an q. 
iS SA SUL, Je vous annon- 
, 8 action, qu'il réfúlte des 

C omi er Tinftanr le Gé- 
kendre maiger 4es QWil eft enfin par à 
Ae hre denn els des Richelien. ai 
ne rag, serre - Afarie.. js „de 
ik SL peel Mâréchal des Cribs Ar- 
dant en chef ree Ordre Rhyat,”Com- 
£1 pour le Roi de Afraid :- Le 


Le nomme: diZArgos: foù- dìfant 

Commandant d'un Arrondis.. 
. „de Verdun , fot-difant 
ee n » Adjoint au Chef de PE:ar. 
hon SNS Cafimisux, Aide- de. Camp: 
t-Flgrer AU Stguiraf, ! Aid -Miijoe 
vrent, Aide Mado «2E J 


f de Leet 


Ki 


är & EE E 
B Legion: Taen fól-difnt- commandare 


… Fat Phonneur de vans cuvoycr des Sb 
piers, des Cachers & des Poisnards, donr ite 
ont été trouvés faifis. Le General Chusmbart- 
har fe louë particulièrement de l'exactitude 
des Chefs de Bataillon des 43me &-o6ue de li- 
gne, du zèle dw Général Guidal, & de Vacti- 
virg de V'Adindint- Général Dormenau qui 
Pa parfaitement fecondé dans toutes tes opé- 
rations. fl donne beaucoup d’éloges aux 3mes 
Baraillons des 43e & 95me Dem:- Brigades, 
& en général a toutes les Troupes qu'il a cuës 
fous fes ordres. ” : 

‚ Bes fept Chefs de Rebelles ont été con- 
duits, fous forte Bseorte , à Perneuil; & Vai 
convogué fur-de-champ une Cominiffion Mili- 
taire , pour’, d'après 1a Loi, procéder à-lcur 
jugement dans les vingt- quatre heures. 1lett 
prouré, CrrovEN-CONSUL, que ces mi 
férables groient les principtux Moteurs des 
‘Froubtes Civils dans les 7 pane & 15me Divi- 
fions Ahilitaires. Les Pâyfans & le Pcuple de 
ces Divifions font. dans la joye d'dere délivrds 
de ces Brigands, dont la cupeure contolids 
leur tranguiilieg. * 

Salut @ refpe8. (Signé) LEPEBURE.. 
EATRAIF des Nouvelles de LONDRE Ss: 
du It. Fivrier. 

» Lorsaue la Chambre des Curimunse fe fut 
formée, Vendredi, 7. Février, en Comnnttê 
fur le Subfide, & qu'il ent éé propofé dt 
porter le Service de mer à 110. mille Homrês, 
Y compris 22,600. Hlommes, de Troupes de Mà- 
rine , à compter du 25. Février 1800; Mt 
Nicholls, qui, dans labfence des autres Mem” 
bres de l'Ôppofitian., remuplit avec Mr. Tier- 
ney les deux principaux rôltes, à défaut de 
Mrs. Fox & Sheridan, hi un lorig Discours , 
pour s’oppofer à la Propoltion. C'éoit en: 
core la Queftion de la continuation dela Guer- 
re, déjà fi amplement débattuë le 3: Février; 
qu'il remi fur Ie.tapis:.** Si la continuati 
de la Guerre (dit-il) a pour objet quelquê 
„grand-inérêt, qui foit pour le bien de mon 


Piys „ je ne m'oppofe: pas-à la Mòtion : 


„ 
Lid 


3 …e N 
2 Muis, fi l'on n'a en vuc quelerécablitfement 
s, de l'ancien Gouvernement Prangoîs:— W 


A ces mots „ des cris non, non, Vinterrompi: 
rent: Oa donna à connoùre avec force, de 
plus d'un côté dela Chambre, que ce n'érdil 
Pas là le but dq la Guerre. MÉ, Nicholls fez 
Prit le, fil de fa Hlarangue , pour montfer- que 
eéoit néanmoins le feul réfpltät, qu’on:pút 
raifónnablement tirer de tous lès Discours dez 


_ Miniftres & de leur Parti en Partements-an- 


{niee , que l'exécution du rérablifemens de 
Vuncienne Monarchie en Fränes Étoit impel 
bles, *“ Les Fraapois Cdit-il) onr.renverf 
ge onnes, qmi portoient le .Trône,. „…n 
> Ges Calonnes dont les Chapitetux fdfifdrent 
» admiration de ‘quclynes Mòmnies „ont ££ 
»…-brifées „ réduites en pouffêre; iln'y 2 pat 
sede ciment afer: fort pour en réunir leg „rard 
>. ties disperfges,” — WH paria des dilendsang 
de lt Go -abision, de. Wambirien de U'werrnke,. 


Tt ea das fes-rvuësfepanden, de. Vinterdt gfnerek dez 


fe: Alliën, de la Neueralitd de la Prufe & de 
fes motifs , des einvarras de la Gruude- Bré- 
Zugne, de la flagnation de pluticurs branches 
de fon Commerce, particulièrement dans le 
débit de fes produions des Audes - Occidenta. 
Ies, de la cherté excettive du Blé. ** Zermi- 
rez la Guerre, dit-il; & vous aurez le BIE 
‚, En abondance @ àbasprix. La France «f 
le Grenier naturel de U Angteterre; il faut 
nous le r'ouvrir, ®” Parlant des Finances, 
il dit, “* que le Gouvernement effayoit de dé- 
dommager les Marchands avee des Billets 
d'Achijuiers f{yfiême inconttiturionnel 
„, & contraire aux principes du Commerce, 
 puisqu'il tendoit à donner au Gouverne- 
„e Iheat uue influence dangereute. ” — Ici 
Mir. Nieholl: tut rappellé & l'ordre par Mr. 
Baker: Et, quelques autres Membres ayant 
parlé encore pour & contrela Motion, elle fuc 
mife aux voix & paffa. *” 

‚ Dans le tableau, que Mr. MVicholls tracas 
d'après fa fagon de voir , de la fitwation de 
Y'Empire Britannigue, il peignit Plrtande en 
fea, à caufe du projet d'Union avec la Gran- 
de- Srétagnes & il montra la France prête à 
profiter de Ces diviftons. Il eft vrai, qu'à 
Dublia il ya beaucoup de fermentation 5 quc 
Ja Capitale de I'4rlande, prête à voir placer 
aalleurs je centre de fon Gouvernement & le 
fiège de fes Aflcmblées- Nationales, {ent vi- 
vement la perte, qu'elle va faire, s'en alar- 
‚me, & cherche les mayens de prévenir un 
coup ú Fatal'à fon ‘bien-érre. En fortant de 
‘Ja Séance du 25. Janvier, plufieurs Membres 
du Parti de I'Union ont été huésà Dublin par 
Je Peuple, & même menacés, Dans Ip Stance 
du 3. Février, Mr. Beresford a préfenté à la 
Chambre des Communes {rlandoifes , & dépofé 
furle Bureau , un grand nombre d’Adreffes con- 
tre l'Union::La Corporation de la Citéa prcfenté 
ja Genne dans le même fens: A la Bourfe fur- 
toût, parmi les Négocians & Marchands de 
Dublin, les fignataires étoiemt non-feulement 
gombreux; ils fe diftinguoient encore , par 
‘Bes Rubans à l'Anti- Union, & marchoient 
en corps, précédés d'une Mufique Militaire. 
Tous ces efforts de Parti ne fe faifoient point 
par des movens ni des motifs également légi- 
times. ‚Une Feuille de Dublin, artachée à cc- 
lui du Gouvernement, s'exprime en ces ter- 
mes. “Le Parti Anti -'Unioniffe remuë ciel 
„, & terre pour fe faire des Partifans, & pour 


mmm ran en ane 








ne er en, 





„Tous ceux oui font redevables de quelgue chofe à la Maffe de feu HEnri% 
Hoor, eacien Miniflre de cette République près due Prince-Eveéque de Liège: % 
Bernièremert à ta Ilnyes tous ceux gui font. depofitaires de Biens arpartenaùl 

Maffe, ou gat ont des prêtentions à former fur elle; — font priés d'en prochft 


‚… Engager le Pays à fe foulever: Des | 
fout prouigutes a veleller;, & ronte 
, Hommes de principes tout ditlgrents 
 nir & s'aucorder pour la premiël 
‚‚ pour former une Ligue commune 6-6 
, Parti des Unionifles ou Arglois. ë 
ainfi qu'on dit, que Vé eétion du famet 
ten pour le Bourg de Hiektow, quis 
a laveille de Vouvereure du Parteninte, 
plus de 6. mitie L. Sterling: dépenfer 
valu aux dAnti-Untoniftes, de la part & 
Orateur Zrlundois , dans la première &7 
an Discours très-fort, prunonug d'4ff 
très-forble, contre Ie Projer cu GOE 
ment. Cupendant ceux qui connult 
fprit National de I'4Arlende , n'ont Pis dS 
du fuceês des Minittres, s'ils perfiftolf 
leurs deffeins. En uffer, presqutan ® 
qu'on gerit de Dublin, ** que les MS 
‚… du Parlement, du Parti de L/'Uniod% 
‚‚ rendent aux Séances que bien arméSif. 
apprend, que le 5. Février un Melfugel. 
ce- Roi a communigué aux Comzuntf 
deifes & foumis A leur Cé'ibération |E 
lutions du Parlement Britannigue , ik 
nant Union du Po:voir-legiflatif de 
de l'autre Pays; furquoi, après des 
longs & vifs, qui durèrentjusyu’au lef 
matin , une pleratiié de 43. c'eft-à° 
158. contre 115. Vaix fe déclara en fR 
I'Union. — Les Ann. conf. à 3. p. € hei 
61. & demi. * 
De Leype, le 22. Févriefe, 
Un de nos meilleurs Poëtes Si 
céltbré la mémoire de Filluftre 4% 
perles vers fuivans, que quelgucs 4 
de ce Pays viennent de publier, ® 
Dordrecht la première. Re 


D. M. 
Grorer: Wasnineroëg' 
Et patrie quod colla jugo fubduxeri 
Er fibi fponte datum fpreverit ige 
Bis libertarem cui debet America IR: 
Quam Cîncinnato Roma , fuperPin 
Urna Washingtoni nil prater nom 
Hec habet ‚a tanto cuod [per om tin 
Herois, fuperarc hoftem , fuperart! 
Non fbi fic, &' fe, vincere, p 
J.H. HO Dre: 


aen Ì 


Meint, la reflitution, ou les Comptes, avant la fin du mois ge Bars prochcin”, Shu 
mains de FRANCOIS CoLOMBYN, demeurant aa Nord- Einde a ra ilaAYE’ Br 
ms 

o 


did de Co-Exécutcur de la Alafe fus-dite, 
mmniet 


A LEYDE, 


au Bureau des NOUVELLES 
per ABRanam Buussé, de Jeune. 
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NUMERO  XVi ae E 
BUPPLEMENT AUX NOUVELLES POLITIQUEsS, 
publiées à LEYDE, le 25. Février 18oo. 
L'An fixième de Ja Liberté Bat AVR eet 
E PHILADELPHIE, de o4. Décembre. Ta dépouille mortelle de T'itluftrè 
George WWastington a été inhumée dans fa Terre natale & pres d 


e fes foyerss 

Mais le Corps Repréfentatif du Peuple Américain a jugé avec raifon, que fes 
: Cendres, dépoftes dans le Siëge futur de notre Gouvernement Féderatif, fe- 
Oient ua aiguillon Permanent, pour exciter la Poltérité, affife au timon de Etat a 
Wer (es Wertus Civiles '& vraiment Républicaines. En conléquenee, le Senor & la 
hambre des Repréfgutans ont. arrêté, qu'il .feroiet érige un Monument de Marbre A la 
Moire du grand Washington, dans la Ville Fédérale, qui, portant fn nom, doit de- 
Or ar mois de Déermbre de l'année prochaine la Fr//e commune & Fédérale de toute 
+ hion Américaine. Il a été arrèté de prier en mème tems-la Famille du Général de con- 


Cntir à ce que fes refpcétables reftes foient transférés dans la Vilie de Washington & rene 
Kermés dans le Monument, confacré à la gratitude de la Patrie envers fon premier 
ef & Con Bienfaiteur. ne ae han 











Il a éed cElébré, re 19. de-gemois, à New. Tork, une Fête OlemneNe d'Ations de grt. 
&s pour la ceffatton. du Agau de la Fiëvre contagicufe, Philadelphie: en ett âufft exemte 
Us ce moment: Mais, eomme ce Mal épidémique nous vient des Indes -Occidenzates, 
que le Commerce fréquent & journatier Entre V'Amérique-Uvie & les Antilles rend les 
Fécautions fort difficiles & précaires, il et a cCraindre, que nos Villes Commergantes 
hos principaux Ports de mer n°y foient expofés fans ceffe: Et, comme Pinterruption 
M f fl-mblées Continentales eft un grand ittdonvénient qui en réfulte à Philadelplie, 
al „An des avantages de leur ttanflattoy dans la Ville Fédérale-de . Pashington „ qui-pa- 
id defnirivement fixée à 1” Npiration, du dix -huitième Siècle, ainfk qu'on doit'le con- 
Apres le Discours du Prefident Adams , dont voici la fid. 8 

IN du Discours du Préfident Jean 


ER Dee re 
ADAMS à l'ouversure du Conarks 
: : des EraArTs-Uxris de VAMÉREQUE. 
ommifsi, CXamen des Créances ou prétentions- des Sujets Britannigues s quia cd Lait paris 
€ Navi She Philadelphie, en vertu du VIne Articte du Fraitc d'Amitië, de ( ommerce , 
a part des Sation avec la Grande. Bretwgne, il s‘eft élcvé entre les Commiffaires, nommes de 
in confédue fats-Unis, & les autres Afembres de la Commiflion, une: difference «l Opiniont; 
Rement ront de laquelle les premiers ont cru de teur devoir:de fesrerirers: L'on doit nc: 
de juftike ai Dd ExEcütion d'un Articte; qui ef le réfykat dun efprit nuitbel d'rmicié 
ue le même efpr: d névitablement interrompuë: Cependant l'on s attend -avee confiance , 
Prit d'amitië, le même fentiment de juftice ; qui Zui avait donné naifanee. 
pofés a 4 Xplication fatisfaifante. Par unc fuite des abfkacles, qui fe font 
} Mage PrOarês de la ‘ommiffion à Pbhiladelphie, Sa Mej. Britannique aà ordonné aux 
Nommés de fa 


i ij de Art. VIJL. du Traité concernant Ies Prifes 
Pllannigues fait : Part, en vertu.de. u 5 raité 

fl Mues faites en se: 

ais avec décla de Bâtimens dAmdricains, de fe retire 


\ LS rde la Commiffion figgeante à Londres, 
 & bonne .foj vn Expreffe ee qe la -réfolurion, où Elle étoït, de remplir, avec exaclitude 
Unis, «. ie 1 les sUbasemens, que S. M. avoit Cantra&és par foh Fraitd avee les Eratse 

‚ les obitache en rd GCommiffaives feroient chargés de reprendre leurs-fandions , dès que 
> QUÌ arrêroient les progrès de la C 


omm : s dé ommifion à Philadelpbies {ergient levés, *” 
gade Pareillement ma rétolutian fincêre, antant que-la chofe dépedd de moi , que Tes 
Emplis ive cOntraâés par les Etats-Unis, dan 


> f elk se Chrs Traitds avec S. M. Britenri, ue, foient 
iniftre à „oge, Ponduâlité ‚& bohne-fol Egales, je rerai parvenit imêtatemene  natre 
emnlir ainfi a odes Inftru&ions , Ponk tÄcher d'obtenir les explications néeefTrires , afin de 
ofitions de EI Sh iufte E68 Rid dik de a part des Bears. [ids “Ávee de telles dis- 
iertôt oee he Häutre sderme (waart IS Yoùter Ut luftant , qrie tgutes bes ditlicuités ne foient 
7 es obiers dee lejdeuxCgmm eier nt Pourfuivent.alors leurs Orhan. qu'eiles ne 
Commeé,aa. ne binden 8 Tefpoltivement; àung concluge -facisfaifante. 
Wil Coit-transfé A ie en / CU Siège dw Gouverzejment des EtatssUiiis. ONIGE n 
A, qui a été RES eld sie k du mois de Décembre Prochain;, de Phrladelphie au Di- 
Comrmifaires Ee 1 pour. ton De 8e Permanent ileft à propos, que je' vous informe, que 
s du Congrès S demen Eer Âiden des Latimens, qui fotent propres à v fixer lee Sdtan- 
Ouverneinent - ons smeure du Pré ent, eïnfì que pour v étoblik led Burcaux publies dn 

» VERAN R appt, totichant: Eee ie Edifoess. doftinés à ces ufiges dans 


Ia Ville de Washington; & d'après cet- état ils concluent, que la tranflation du Siège dlg 
vernement dans cette Place, au tems’requis, fera praticable; & que les commodités, qü ë 
trouvera , feront fatisfaifantes. Leur Räpport fera mis fous vos yeux. *” 
Messieurs de la Chambre des REPREÉESENTANS, . € 
, Je donnerai ordre de retmettre devant vous lés Eflimarttons des Fonds, gui deorofl, 
afk&és au Service de Vunade prachaine, winfigu'sa Compte du Revenu F wes peperf? N 
blügues. Durant une pnjue, à luguclle une grande partie du Monde civilijd eff api à 
Lans la Guerre, se dans une Guerre Calamiteufe & deffrudrict plus encore qie ce flé 
coutume de l'étre, Von ne pouvoit sattendre, qne les Etats-Unis feroient events dé 
des charges extraordinaires. Quoiguf fe tems ne foit Pus encore venu, que les mefurtss 
edes pour garantir notre Pays d'une attague ctrangêrea puiffent étre abandonndes, il B 
moins éralement nécedaive,. pour Hhanneur du Gouvernement & lu fatisfoBian deld c’ 
nautd des Citoyens, qu'on obfervê une exalle Economie. Fe vous invite, MESsSIE ursig 
ebercher les diffdrentes btanches de tu DEpenfe publique. Cet exumen vous eonduirdnn 
éturgnes evuntageu!es, OU dun moins ll fera naitre une conviëllon dela fagefe des MEL 
auxguelles cette Dépenft «ff enployée. * 0 je 
MEssteuns du SÉNAT; @ Messieurs dela Chambre des Reem bsenTaf 
‚‚ A une époque, telle qur la préfente, où il s’offre des changemens importans, & ob: 
que heure prépare des événemens nouveaux & grands dans le Monde Polizigue „ — 1055 
efprit Guerrics eft devenu Ve/pris dominant de presque toutes Ies Nations, avec les & 
desquelles les intérérs Ges Etats-Unis font plus ou moins liés, — notre ituation feroë 
fâre & prúcaire, ì nous négligions les mouyens de maintenir nos juftes droits. Ee réfd 
Ja Légátion en France cft incertain: Mais, quclle qu'en foit Piffnë, une contante adhéf 
Suflcme de dafenfe Nationzle, qui loit preportionnée à nos reffourees & relative à la fi 
de narre Pays, eft une règle de conduite manifeftement dictée par la fagefe. En ffe, 
quc foit l'éloignement où nous fommes placés des Nations Belligérantes , — quelgue dé 
nous ayons , en rendant juftice & tous, d'éviter de donner fujet. de plainte à un feul, # 
moins que fe peuvoir de repoufler des aggrefions alurera à notre Patrie une perfpective 
nable d'échapper aux culamitds de la Guerre ou kla digradation Nationale. (Quant 
c'eft un vocu, qui me tient fort à coeur, que de m'acquitter du Pofté, qui m'a cté cort 
fagon à rendre le Peuple des Etats-Unis heurcux & content. Je merrepofe, avec uné 
confiance , fur votre co-opéracion pour le fuccès d'objets, que vous avez également Ì 
& efpère que nos travaux mutucls ferviront À augmenter & confirmer l'Union parmi nos 
toyens, ainft qu'um attachement inébranlable + notre Gouvernement. *” k Had 
ETaATs-UNiIs, 3. Dicemdre 1799. CSigné) JEAN ADAMS 
De VIENNE, Le 8. Février. Rien n'aennonce ici ta Parx: Tout ce que l'of 
que, au milicu de la plus grande incertitude, c'eft que les préparatifs pour la Cal4 
prochaine fe continuent avec une vigueur & une activité peu ordinaire, La levég 
Recruës a uu fuccês bien plus grand qu'on ne devoir s'y attendre après huit $ 
Guerre. L'on ze parle presque plus de la retraite des Rufes; & notre Gouverff 
ne femble eonrpter que fur fes propres forces. Iln'y a non plus ziende déterminé # 
par rapport zu Commandement des Armées. L'on s'attend de nouveau àÀ la pro 
arrivée de l'Archiduc Charles, aprês laquelle les arrangemens majeurs, qui 09, 
des difieuliés, pourront s’applanir. p 
Les Lettres de CONSTANTINOPLE du rr. Janvier, bien loïn de confismer |A 
re du Grand-Hifir fur les Frangois, dont on avoit répendu le bruit, repréfentent „4 
tion des affnires de la Porte en Syrie comme des plus inquictantes, fúr- tout par 144 
re ouverte entre ce Générat en chef & Dgiezzar- Pacha, (ainfi que nous le TUE, 
rons FOrdinaire prochain.) 
De FRANCFORT, le 16. Février. Les dernières Feuilles de PEmpire revienf pe: 
ten décifif, avec lequet elles ont annoncé, ces joUrs derniers, la marche proc 
PArmée Rufe du Prince Suwarow versle Rhin. A Vicnnemême, le bruit qui en avoi! 
auffi dans cette Capitale „“étoit déjà tomb le 8, de CE mois, puisqu’au heu d'örrejk 
mé par l’événemene, te patlage continuel de Troupes Rufes de la Bohème pour la 
vie fembtoit plutôt le eontredire, On fait à préfene, que le Généraliffime Sar 
pris la même route, & qu’it éroit arrivé le s, du eourant à Lefzomifche! fur 169 
tes de la Moravie: Le Comte de Stackelberg , Miniftre de Ruffie- près la Covf 
nich, arriva le 29. Janvier À Prague pour conférer avec ce Maréehal; &, fur 
apprit fon départ, il fe remit aufli- tôt en chemin pour le joindre cn router CE, 
eft retourné quelques jours après par la Bohème pour Rafisbonne, Le Géaë À 
Rausr a pellé au commegcement de ce mois par Prague, venant de vanglete” 































RC Empériale à Dresde » Arrivèrent le r‚ du courant dans la Capitale de la Ba tine ; le premier 
É tendoit à Pétersbourg , autre devoit retourner inceffamment dans le lieu de fx Retidence.. 


Pendant que les Troupes Ruffts, après avoir féjourné quelgue tems en Boiee ‚ont 
heoris, en ce moment, feur marche rétrograde pour leur Patrie, le Corps ù'Erigrés 
“@ngois, cantonné en Autriche, ne paroît pas devoir fuivre Jusqu'ici la mene defiinä- 
ion, non -obftant les ordres contraires qu'il recut le 27. Janvier. Des Depeches, arri- 
Ces le 3. Février à ro. heures du foir, par un Courier du Miniftre de Ruffie à /fenne R 
U Prince de Condé À Lintz, lut ont fait tuspendre fur-ie- champ lordre, deja donné à 
eS Troupes, de partir fucceflivement, du 4. au 7. du courant, pour la Vlisuis, Le 
Hince de Coad3 communiqua ce cliangement, le 4. de ce mois à une heure du matin , 
ES Duc d'Enghien, par un Billet congu à-peu-près en ces termes, “* Grande juyes 
» hous ne partons point. Des motifs impurtans, & qui ont un objet qui ne | cit pas 
Moins, ont oecafionné ce changement. Je ne puis vous en dire devantuge. 
EXNIRAIT des Nouvelles de Pants sq eu zo. Pluviofe (19. Ferrer.) 
» Dans fa Stance d'hier, le Fribanar a vord Padoption du Projet de Loi fur les OAofs 
Unicipaus, qui lui avoir Gré Communiqué le 25, de ce mois, Un autre Projet, en £a 
cur duquel cerre Allembite s’ctoit Prononcée préeddemment, celui fur la Divifon de la 
Publique TP fu Adninijratiom inddrienve, a ODtenu zul, avant- hier ‚ Paflentiment da 
ops -Légiflatif. Cette Chambre, après avoir entendu plaider, pendant deux jours, Ie 
Our &: le contre de ce Projet par les Orateurs du Tribunat & du Gouvernement, s’ett 
écidée À le convertir en Loi, á une Majorité de er7. fuffrages fur 280. Votans.. On a 
reconifd non-feulement le nouveau Syftême Adminiftratif (ous le rapport des avanta- 
es, qui devoient réfulter de fa fimplicité, de (on unité, & de la dépendance, où it 
4 l Adminiftration, du Gouvernement ; on l'a repréfenté aufì comme recommandable 
Ee fon économie. „Ce dernier titre doit être infiniment cher à la Nation, dans un tems 
efourees du Taaiaag elk encore dans une (grande détreffe, On verra, gone ke 
r fi Ai peu aflurcesjusqu'ici, par PE xtrait fuivant du iscour 
ononce parle Cítoyen Defermont „Ar nom da Gouvernement , à la Séance du Corps-Léeiflatif 
PU 27. de ce mois, à Poccafion de la préfentatton du Projet de Loi fur les Caurtonnemens.” 


Le Gouvernement (dit le Confeiller- d'Etat, Defermont } s'eft fait rendre compte de tou- 
S les parties de Revenus, aff: 


ale d venu és au Service de lan 8. Ha reconnu, que la Commifion fpé« 
er, u Corps. Légiftatif avoit, dans fon Rapport du 25. Prafrial an 7. (23. Juin f799, ) 
Me E pour Reeertes ordinaires & Extraordinaires 530. Millions, & propofé pour couvrir la 
Bons Ace de cette Somme X celle de Goo. Millions Cdeflinds aux Dépenfes de Van B,) 120. Mil- 
2 tant fur le produit des Domaines Nationaux de différentes efpèces, que fur une partie 
produit de V'Emprune de roo. Millions, qui avoie été déerdid ; de forte que les reffources 
wouveroient, d'après ce Rapport, excéder PAppergu des befoins. Mais, en fe faifant 
vg nere COMPte, par le Miniftre des Finances & par les diverfes Régies & Adminiffrations, des 
SeEttes que l'on doit réellement efpérer fur ces différentes branches de Revenus, Ie Gouver- 
EA elk refté convaincu que, ff en ne pouvoit contetter la réalité des Valeurs deftinges aux 
d ee de lan 8, on ne pouvott auf fe difimuler, qu'une partie de ces Valeurs ne devien: 
Rr \sponible & ne fourniroit des moyens de fervice qn’ä des époques plus ou moins éloignges, 
Br. our vous mettre en érat d'en iuger, CrTOYENs LÉGISLATEURS, il me fuffira de 
Donkere que les Recettes doivent fe compofer pour Pan 8. - tv. De 432. Millions 
Benerier ao periredes X indire&es, dour 250. Millions en Contributions Foncières & Per- 
Dns le Subfid. 47. Millions en Subfides Extraordinaires , dans lesqucis entre pour 18. ien 
“Pour ro Milli € Militaire Batave. 3e. De 45. Millións de Reveru ahif, cans lesqueis entre 
Baines Nats lOns le Mobilier. National. 4°. De 120, Millions , dont 80, nrodnit de Ventes de Don 
PE … Or le ‘Mauz, & go. Aprendre fur l'Evprun? »Templacé depuis par la Subventiun dr Guerre, 
Ai ‚£s Contributions Ordinzires font à peine en recomvrement depuis un mois (vn ef à lee 


u es 

Seleen de Panntes) ttne partie des Rôles n'ctt pas ménre encore terminé:; & teus 

R' ils lef. u Miniftre des Finances & de Fa Direction des Cantriburions font Cealement efpérer, 
nr e0t dans le raois prochain: Jusques - 


d 8 s-là les Obligari que doivent donner Ics Re- 
Dn B être exisees, & ie Iréfor. Public Ct refe iin ie déntüment. Les Ventes 
efpérer Murk tiondns ont cu péud oAivire Jans Ies premiers mois de “anices &, fi on dare 
mens de POREN a mefnre que la Conttiruticn s'organife. & d'anrds Ia foun:ition des Dé- 
Promprs. pour ee Ur cette partie „ fe permetre de, recousremens as 
Hiko, Cerendant la Saifon s’avaace; Pouvery 
j We le Ggnal pour marches coutre 


Komte Antfchine , Minitre de Sa Majelté Sarde, & le Comte-Fitz, Minittre de Sa Ma» 

























Cam 


ure de la Campagne approches les Armes namen” 
des Ennemis, qui nt venlent Pas dcounser ler fenfojd- 


' ä . 
‘Hors franches, qùi leur ont été Faites pour la Paix; & vous partagerez toujours aveC ed 
vernement Je défir de foutenir la gloire de la République , & de pourvoir aux befoins des Armé 

» Sile Credie public étoit autlì folidement crabli qu'il devroie V'être, pour unc Nato? 
a plus de 460. Millions de Revenus ordinaires & incontcftables, tandis que fes Dépenfes 
naires nes’éleveront pas à 350. Millions , il {uffiroit d'anticiper par des Re/eriptions fes épof 
‚des récouvremens, & d'accorder aux Parties, qui auroient à éprouver quelques retards 
leurs payemens, un intérêt modéré & raifonnable. Il faudroit, à défaut de cette mef 
recourir aux Capitalifles pour en obtenir des Valeurs disponibles, en donnant en éc “ 
avec un bénéfice modeérdé, celtes dont le recouvrement feroit éloigné. Mais Pun & ratj 
ces partis paroitfent impraticables: D'un câ:&, le fouvenir deseffets desafireux des dele 
ak des anticinations ne permet pas de fonger de longtems à en accorder de nouvelles; de 
ere, l'habitude de faire payer au Tréfor- Public des intéréts énormes, toutes les fois qu'Ï 
mande quelqu’avance de Fonds, a dû porter l'attention du Gouvernement furles autres mi 
d'obtenir les fecours, dont le Tréfor- Public a befoin. * 

„‚ La Perception décréige de 25: Ceztimes pour Franc (d'un guart en-fus)) fur les cootf 
tions directes de lan 7, en reupiacement de I'Eniprunt de voo. Millions, a rendu p/us dif, 
le recouvrement des Contributions directes , & ne permet pas de fenger à y chercher uoé, 
‘gmencation de reffources; il feroit également impofible d'attendre de prompts fecours de d 
ques érabliffemeus nouveaux de Cantributions indire&es; & inutilement voudroit-on g 
scelles qui font établies, On fait bien, que le plus fouvent ou en diminud le produit, ! 


kAd 


gu'on cxeède la melure. 

„ Le Gouvernement aplacd, en partie, fon efpoir , pour l'amélioration fucceffkf 
mos Finances délabrées, danste retour des Döpartemens de l'Ouëf? fous les Loix de la. $ 
blique. Lea foumifion de ces. Contrées infurgées devient de jour en jour plus geneti 
d'oeuvre falutaire de la Pacification intérieure fe confolide avec une rapidité éronnante,, 
desarmement & la disperfion des Bandes Royaliftesen fontde fûrs garants, Mais malhef 
fement on voit les Armes arrachées plucót avec peine des mains desChouans que renduës 
ment par eux ; onles woit plutôt obéir à regret à la néceffité de fe foumertre, manq ( 
woncert entre eux & Faure de fidelité ou de perfcvérance de la part de leurs Chefs 4 
entendre volontairement avec les Républicains, par amour pour la Parrie & du, 
“heur commus. Ce n'eft qu'à l'aide du tems & d'une fage Politique, qu'on peut etl 
de geguer les coeurs des nombreux Mécontens de VOuëff, & d'y réconcilier les cf 
awec Îe.nouvel ordre de chofes. Telles fonc les réflexions que confirmeront ou fd 
nattre dans l'efprit de tout Leéteur les Pieces & Nouvelles, que le Gouvernement £ 
guês derniërement de Vancienne Brétagne. Vofcicequeditàee fujet la Feuille oficië 


EXTRAIT dt MONITEUR-UNIVERSEL du 30. Pluviofe, … 
«Un Aide-de-Camp du Général Brune, parti le 25. Pluviofe (14. Février ) de 7 
annonce. que le desarmement s'effs@uë avec la plus grande activité. Georges avoit ren 
Canons & 5o20. Fufils; tous de calibre Anglois. Les Dépörs, où les Chouans portent, 
Armes, font Auray, MTennebon, Wannes, Lommé, Queflember, Guer, Jofelin, la Tr 
& Guement. — Gearges vafe rendre à Paris auprès du Gouvernement. C'eft un Hom 
56. ans, Fils d'un Keunier, aimant la Guerre, avant reu une bonne &ducation. Il 
went au Quartier- General: Fl a dit au Général Zrune, ** qu'on avoit guillotiné toute ii 
sa mille; qu”il d&lirnit s'attacher au Gouvernement, & que l'on oubliât fes Hiaifons aver 
o, giëterre , à laquelle il n'avoit eu recours que pour s'oppofer au Régime de 93, & al 
„ Chie qui pervifToit prête à deévorer la Prance. °° — Dourmont-fe rend à Paris ol il 
rie. Iladéfigné les Rivières, où ont été jettés les Canons, qui avoient été fournis 
Anglois. Le Général Hlkouville va s'occuper de les faire retirer. — Quelguês (ivan 


gands éparfes. compofdes de Galériens, Déêfertcuts, &c., font viverment pourfuivies 
Deperremenvde la Sarthe. Des Adminiftrareurs fages, & étrangers à toutes les pali” 
oat defoig les Dipartemens de l'Ouéëff, acheveront de récablir la tranquillieé. *” ’ d 


‚ MINISTÒRE DE LA GuePRE. Du Quartier - Général de Vannes le 26. Pluviofe (15. FÉ 
sn, Le Gemlrat en chef Brune informe le Miniftre de la Guerre, que les cluufer de 14, 
cation, tour lès Départemens des Côtes-du- Nord, du Morbihan & du Finiflère. ( fal'} 
pis grande partie de la Bretagne.) ont été definitivement arrbtées Dier. Les Bat 
Chouans fe difaudront immédiatement; & ilaezigégue les Aemes, Canons @ Munirianss 
wenduine dans reflriblion. Lederarmementsefebucs #déjàun grand nombrede Fufilsont (#E157 
Le Secrétaire - Geréral de la Guerre. „(Signé) VicnNoLLt , 

nen en es N # 
A LE YDE, au Bureau des NouveELLEs Poririqv®: 
tar Á nBaAH AM, B Ly ss 6, le Jeune.” of „ep 
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